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ment attaché an Sanctuaire (le Notre-Dame, ils en sont les 
visiteurs trop réguliers pour que la Sainte-Vierge leur refu­
se un ciel serein et se refuse à elle-même l’agréable occasion 
d’experimenter jusqu’où peut atteindre l’expression de la 
piété de ces pèlerins. C’est dans cette espérance que nous 
leur disons au revoir, pendant que l’Étoile retourne vers la 
baie de Champlain que nos visiteurs emplissent de leur 
chant et de leur musique.

4 Septembre.—Pèlerinage de Warwick et environs.—C’est 
ordinairement à l’époque des récoltes qu’il nous est donné 
de revoir près de nous le spirituel M. Tessier et la riche 
moisson de pèlerins qu’il réunit toujours. Aursi ce pèleri­
nage a t-il toutes les consolations qui rentrent dans nos gre­
niers avec les gerbes bien grenues. En revoyant M. Tessier 
s’obstiner à revenir avec un nombre toujours très élevé de 
pèlerins, on se remémore instinctivement la phrase de 
St-Paul aux corinthiens “ or considérez ceci : celui qui sème 
avec parcimonie, moissonnera aussi r.vec parcimonie, mais 
celui qui sème largement, moissonnera aussi largement 
On sème largement sur les terrains féconds des paroisses de 
l’Est, mais ce que le poète appelle “ le geste auguste du 
semeur ’’ rapporte, comme pour le bon grain de l’Évangile, 
rapporte cent pour cent. Le 4 septembre, réunissait donc 
ici 11 à 1200 pèlerins de Warwick et paroisses d’alentour, et 
la bonne Vierge du Cap s’est fatigué les bras à déposer aux 
pieds de son divin Fils les opulentes richesses apportées de 
là-bas. Elles étaient le don de ce grand nombre de prêtres 
que Marie rassemble toujours en pareille occurence. Je me 
souviens en avoir compté 21, le 5 septembre 1905, je les 
retrouve en cette journée du 4 septembre 1906, et avec eux 
je revois grand nombre de figures déjà connues, je retrouve 
la même expression de piété et surtout un attachement plus 
étroit à Notre Dame du ltosaire et à son œuvre que nous 
poursuivons ici. Il faut, quand on assiste à ce pèlerinage, 
se promettre un régal de beau chant modulé par de belles 
voix sur des mélodies qui vous bercent l’âme et l’emplissent 
de pensées célestes. Ce fut notre régal et celui de tous ceux 
qui suivirent sans lassitude la série de nos cérémonies, série


